DESIRS

Le soleil s’est apaisé

En nous donnant l’envie

D’aller plus loin,

Et par un premier baiser

Confondre à la nuit

Délier nos liens.

Laisser mes mains chercher un peu

Du bout des yeux fiévreux

Frôler la braise,

Qui d’elles-même se donnent au feu

Et brûlent un peu le lieu

De mes caresses.

Ref


Mais sans trop se dévoiler


Se découvrir,


Attendre encore l’instant volé


A en mourir.

Et puis mes lèvres explorent le doute

Qui s’emparent encore

De tes désirs,

Elles connaissent bien la route

Qui mènent ton corps

A réagir.

Alors par vagues imprudentes 

Je déshabille un peu

Tous tes frissons,

Et de mes mains presque indécentes

J’entre dans le jeu

De la passion.

Ma langue experte va dégeler

Tes mots rendus frileux

Par la pudeur,

Sur toi alors je viens danser

A corps perdu, ton feu

Me lèche encore.

Mon corps tout chaud se mêle au tien

Et d’une même houle

On se balance,

Nos cris touffus ne font plus qu’un

Comme dans une foule

Et puis l’on danse.

Il n’y a plus dans ce duel

Que nos soupirs ou pire

Et la beauté,

Où je fais la part belle

A tout le plaisir

A me donner.

Et le moment où l’on explose

Tendus à l’interdit

Et à l’extase,

J’aimerais entendre cette petite chose

Qui me donnerait l’envie

Sur d’autres phrases.


Nos mains se calment, s’essoufflent


Et s’apaisent


L’instant s’envole, et je souffle


Sur ta braise.
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